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1) de quelle manière êtes-vous concerné par le sujet ? 
 

Pour mieux me présenter il est nécessaire de vous parler de la situation aux Tuvalu. Ainsi, 
l’Archipel des Tuvalu se compose de 9 îles dans lesquelles vivent un peu moins de 12.000 
habitants, dont plus de la moitié habitent dans la capitale : Funafuti. Je considère très 
important que ma voix soit aussi entendue car, en raison de ma relation très proches avec 
d’autres îles dans le Pacifique, je représente aussi les autres populations très faibles, tout 
aussi affectées que moi par les problèmes contemporains mais qui n’ont pas l’opportunité de 
s’exprimer. Des risques majeurs à l’encontre de mon identité en tant que citoyen se sont 
soulevés car l’ensemble de mes archipels seraient, selon les experts, le premier pays 
souverain à être submergé d’ici à 2050, soit dans 25 années seulement. L’élévation des îles 
ici est en moyenne inférieure à trois mètres au-dessus du niveau de la mer me rendant moi 
et mes voisins particulièrement vulnérables aux aléas climatiques notamment la montée des 
eaux. De plus, nous situant dans le Pacifique nous faisons régulièrement face à des typhons 
et autres évènements météorologiques extrêmes tels que des marées importantes qui 
inondent une bonne partie des îles ainsi que des infrastructures vitales en moyenne une fois 
par mois rendant les activités quotidiennes de certains ici variables. L’isolement 
géographique de nos atolls n’aide pas non plus les responsables de nos îles à assurer un 
environnement sécurisé pour les communautés avec lesquels je peux être amené à 
travailler. 
 
En considérant ceci, il est important de comprendre l’instabilité des secteurs qui font vivre 
les communautés dont je suis proche : la pêche est devenue une pratique incertaine 
soumise aux aléas météorologiques et aux dégâts de la pollution marine bien qu’il reste un 
des premiers secteurs d’activités. L’agriculture conventionnelle se transforme en une activité 
instable pour beaucoup de ce que j’en constate, les archipels étant parfois submergés, les 
terres deviennent salines, empêchant la culture des tubercules pourtant historique me 
contraignant ainsi à importer du riz et autres denrées alimentaires. Dans mon domaine 
d’expertise aussi la situation est critique, les relevés que mes équipes pratiquent deviennent 
de plus en plus complexes à réaliser en raison de la pollution marine et ils font revenir des 
constats alarmants quant à la protection des coraux qui permettent à nos pêcheurs de se 
procurer des poissons mais protègent aussi les côtes de notre archipel des vagues.  
 
 

 

 



   
 

   
 

2.Que proposez-vous à votre échelle ? 
 

Dans mon cas, travaillant au sein de l’encore récent TASTTI, L’institut d’Apprentissage de la 
Science et de la Technologie des Attols du Tuvalu, j’ai remarqué que la collaboration avec 
d’autres organisations, agences, collectivités, associations est devenue cruciale nous 
obligeant moi et mes collègues à communiquer le plus souvent à distance. De plus, si le 
Tuvalu continue d’exister après la disparition de nos atolls, le travail depuis d’autres pays va 
devenir essentiel pour nous permettre de continuer d’exister. C’est pour cela que je voudrais 
que soit simplifiée et encadrée la pratique du travail à distance pour me permettre, ainsi qu’à 
mes collègues des autres instituts des Tuvalu, de communiquer et collaborer sur des 
projets, ceci quel que soit leur lieu de résidence. Je pense qu’il faut chercher par ailleurs à 
prendre des décisions à court terme pour soulager la vie de mes voisins et compagnons qui 
sont contraints de quitter les Tuvalu pour travailler dans des conditions souvent difficiles et 
qui manquent de sécurité. Les Tuvalu ont déjà agi en ce sens en ratifiant diverses 
conventions comme celle condamnant toutes les formes de discrimination sur les femmes 
(CEDAW), celle sur le travail des enfants (CRC) ou encore le droit des personnes 
handicapées, et après avoir constatés leurs effets bénéfiques je considère qu’il faut faire 
respecter ces droits là où ils ne le sont pas encore. 

 
Ainsi, sachant que de nouvelles mesures pour assurer de meilleurs droits pour l’ensemble 

des marins ont été prises ici, qui représentent le secteur principal des Tuvalu et sont des 

personnes avec qui je viens souvent à dialoguer dans le cadre de ma profession, je trouve 

nécessaire d’accélérer le respect de conditions de travail décentes pour ces derniers chez 

moi et à l’étranger. Mon attention se porte également sur l’intérêt que mon pays a à fluidifier 

et normaliser la migration des travailleurs Tuvaluans en particulier pour les travaux 

saisonniers avec d’autres pays comme il a pu être fait dans le cas de certains ici avec la 

nouvelle Zélande dans le cadre du  Recognized Seasonal Employer (RSE) Scheme afin de 

permettre une forme de reconversion à tous ceux ici qui perdent leur travail. Des efforts 

devraient aussi être fait sur le domaine de l’éducation pour que la main d’œuvre Tuvaluane 

soit plus qualifiée, d’autant plus que le secteur le plus lucratif au Tuvalu reste le secteur des 

télécommunications qui demande un bon niveau de qualification. Concrètement, l’ensemble 

de ces mesures permettrait selon moi de s’assurer que les prochaines générations ne soient 

plus aussi dépendantes du territoire sur lequel jr vis dans l’éventualité de sa disparition 

totale. Alors j’espère pouvoir, avec votre soutien, organiser un monde du travail juste, sûr et 

prospère lors de ce forum. 


